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Notre Prine.-Bulletin mensuel.--Une question
technique.-Chronique de l'hygiène en Euro-
pe.-Hygiène en Europe.-Don Pedro II.-
Exposition d'Eygiène de l'enfance au Pavillon
de la ville de Paris.

NOTIRE PIMRE.

1888-

Toujours jaloux de propager )hygiéne
au sein de la famille canadiennefrain-
çaisc, nous offrons en PRIME, à l'occasion
du nouvel an 1888, UN MAGNIFIQUE AL-
MANACI ILLUSTRE lnsage des JEUNES
MÈREs.-Hygiiène de l'Enfance.

Tors nos abonnés qui paieront leur
abonnement à ce journal, pour l'ann;e
finissant en mai 1888, avant le 1er décem-
bre prochain, recevront ce bel Almanach.

La distribution de nos primes aura lieu
vers le 20 de décembre, au temps où nous
recevrons notre commande de Paris.

Travaux Origiiaux.

BULLETIN MENSUEL

LE CHOLÉRA.-L'épidémie cholérique
continue à sévir en Italie et à Shang-Haï
avec une assez grande intensité. De gran-
des précautions sanitaires sont prises par

tous les gouvernements pour empêcher
l'extention de l'épidémie.

En septembre dernier, le choléra à tra-
versé l'Atlantique et s'est dirigé sur New-
York. Vingt dýb passagers du steamer
' l'Alesi. ont succombé aux atteintes du
choléra à la quarantaine.
Grâce aux mesures d'isolement et de dé-
sinfection prises par les autorités sanitai-
res de cette ville, nous échappons fort
heureusement, cette fois encore, à cette
terrible maladie.

Tous les ans, avec le retour du prin-
temps, nous devrons redouter l'invasion
du choléra au ,ays. Le caractère endémi-
que qu'il revêt dans l'Inde, ses courses
capricieuses et épidémiques à travers
l'Europe et l'Asie nous mettent dans des
transes continuelles.

Mais, par la mise en pratique des sa-
gcs principes de l'hygiène, nous pouvons
empêcher les épidémies de se propager.
Nous avons pu observer, à diverses re-
prises, que ce sont toujours les villes les
plus indifférentes aux progrès de la scien-
ce sanitaire qui payent le plus lourd tribut
aux épidémies. Les tristes souvenirs du
choléra à Toulon, à Marseilles et dans plu-
sieurs villes d'Espagnes, doivent nous
engager à se montrer soucieux des avan-
tages sanitaires.

L'hygiène moderne jette beaucoup de
lumière sur l'origine, la genèse, la trans-
missibilité et l'incubation du choléra. Il
se développe spontanément dans Plnde
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oùi il revêt le caractéei' enduémique, il
S'étend dans d'autres pays avec le caractè-

re épidémique. Le choléra est trais mis-

sible par l'homme venant d'un milieu in-

f*ecté ,il est transisýsible ziussi pair les
effets à usage provenant d'un k-nv conta-

miné, et spécialement par ceux <1cu ont

servi aux cholériques. Il se propg i-

contestablemient p)ar l'eau. La transmis-
Sion est possible par les ma #oebaandiss

Il est prudent de considérer le-; cadavres

comme dangereux. Rlien nie prouve que

l'atmosphère soi-, un propagateur de la
mialadie, bien que l'air ambiant soit le
v%éhiicule principal de l'agent générateur

du choléra. A l'air libre, ce Principe géné-
rateur perd rapidement son activité mor-

Conmmission Proviniciale d'Hygiène s'est
résolumeint iseb à 1"cvr.éja elle s,'est
taillé dle la besog1ne jti nie mianquitera l'as

(le faire du1 bien à~ la cause du l'hy'giènec

au Canada. Entre: autres articles de son
programme, nous sommies heureux de la
Voir s'occuper de lhinedans l'éduca-

tion. Voilà une question 1 ,rofondé1enit

sociale, puisq1u'il y va (le la vitalité de na-

tion. En effect, 1lhvgiénie es.t intimiemenùrt

liée à leitned ' iie
1,'l~ièe îrr.,Žeétudie :les chioses

(lui environnent ie'vc (le l'licine
l'air, La terre, la luiére, la chaleur, kc

froid, les c!imiats .les chssqui sont ap-

pliquées -à l'textéreuLr de l'hommet: les

v'êten1(nts,ý tout ce 'luii concerne le cou-
bide. 13'nfin, le temps écoulé entre le mo-! cherl, les bains, les paýrfumis, les -osmiéti-

ment (,u un individu a pui contracteri ques et tout ce qui concerne les soins (le

l'intoxýi-:ationi cholérique et le début du 'propreté ; les chioses qu: sont initroduiies

choléra ne dépasse pas quelques jours. dans le corps de l'homime p'ar l'alimenta-

Ces données de la science ont beau- tion ; les différentes ma-tières qui sont

coup fait pour les quarantaines qui sont éliiniées du corps de lhommeii par la

plus sérieuses, plus sûres et plus3 humna- peau, les rein,;, les poumnons, le tube di-
nitaires a.ujourd'hui que jadis. l'ne sim- g estif, les diverýcs glandes, etc.; les atc-

ple insp)ection médicale, l'isolemient des'tior's volontaires diverses des mu uetc

personnes malades, la désinfection des des divers organes :exercc, marc he,

OLjects conltainlés, satisfo)nt aux 1 ien course, entrainenlient gmmsi~u el

ces de la situation, le, sommen1il, etc.; les sensations, lus

1l importe donc pour tous les peu)'L.es cuItés intellectuelles, le rapport da phy'-

qui marchent au soleil de la ci%~ illstion), sique et du mioral, etc."

de s-'abriter sous l'étendaî d de Phy-v L'-éepbluu,'ui généralise lhx-

giune qui, comme celui (le la hat'iéeprivCe, eiîlel'ensemble dus con-

n'a ja;-nais eii aucune couleur politique' naissances nécesaires pour- con,-,i'vt.r et

aucune nuance nationale ; " C'est un amliélio)rer la :-anté et le bien-êtr'e dcs 1)0-

palladium sacré, respecté par toutes les pulations :la climat(olgie, la démoi-gma-

natioîiià. plie, la statistiqîue médicale. la saIn-

Empressons-nous de reconnaître le l)iité, leq établissements incommo'des,

but de l'hygiène qui est LE Ii-TEDI inaursetd >eex les professions,

L'HOMNME, les ;mndtstries. les endcýnies, les épidé-

4* * mes, les épizooties, lelpaladies conta-
gieuses, l'assistance: publique,laégs-

LA CoMMi.issioN PROVINCIALE D'Ex'GIE- tion ýsanitaire, etc."
NE, ET L'HYGIENE DANS LEEÀTQ.L Cet exp)osé déî-nontru combienýi est lim

I
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miense le chiampl de 1lhygiènie. "L'hygiène, remarquable conférenc2, (les iitodes de
dans son acptation la plus gènériquL, wp(rzfatioiz le la/î'r typhoïde, par M.
c'est la connaissance et l'application li3rouardel, doyen de la faculté de mèdelý-
p~ratiqÎue de tout ce qui peu t, de près ou cine de lParis.
de loin, dans le passé conimîe dans l'ave- MN. A. Hamion a donné une confé-
nir, assurer la santé phsqeet morale rence sur "l'eau potable et les tuyaux de
de l'individu isolé ou réuni en famiille et plomb.
en société !" Grâce à l'niitiative prise à ce Congrùs.,

Nous avons l'intime conviction que nos il nous sera donné de publier les expéri-
maisons d'éducation n'hésiterons pas i nces faites des systémcs;,-. Waring et
d'accepter 1'l'hyiène: au p)rogrramme dle Shone -,de connaltre l'état actuel de l'épu -

l'en SeigDnmen t. ration des eaux d'égout et l'enmlOi des
Eln acceptant l'hygiène, en mnettant cil déjections humaines, surtout par r.apport

pratique ses sages principes nous n'échiap- à la pureté des rivières ; éventuellement
Ponls pas, il est vrai, à la loi fatale de la propositions de mesures légfislatives (lui
mort, mais nous p)arvenonls, lu p)lus tard tendraient i ce but.

possible, et dans les meilleures conditions NIous publierons tous les travaux du
physiques et nm. raies, au terrme de 'exis- Conigrès.

s. Hvyox ET SALuDnRIT DE MONTRE-

LE VIIme CO.NGRES INTEItN-I-IoNAL iÂýL.-A propos de l'hygiène et de la ,&
i)'HYGi ENE ET D)E DEMo';R.,PTtiE , t izbrité sans î-ivales de M.-ontréal, il s'est

Vîxx;.e2(3 septembre dernier a eu fa-,it, dans la presse politique de notre vil-
lieu l'ouverture solennelle du VImre Con- le, beaucoup de commnentaires. H1ais
grés internationîal d'hygiène et de dé- comme nous ne voyoni pas les choses à
,,rapliie à Vienne. Le nomibre des con- travers la lorgnette de fabrication munici-
gressistes, dès le premnier jour, s'élevait à 1pale ou politique, nous confes5ons ouver-
2346. Le congrès a obtenu un succès au teiment (lue la situation sanitaire de notre
delù de toute espérance. D'ailleurs, c'estl ville mérite de nombreux reproch-es. Afin
une preuve éclatante que M'ygiène nièrite; de démontrer p)arfaitement les réformes
totute la sollicitude des peuples. Des h3-gi- sanitaires qu'il nous faut opérer avant
énistes de près que toutes les parties d-i. de considérer la Salubrité de notre ville
globe s'étaient donnés rendez-vous à comme s',ùms rivale, nous ferons un ex-
'Vienne. posé fidèle de l'hygiène des grandes vil-

Notre disting-u' Collègue et excellent les d'Europe et des Etats- Unis.
ami., M. A. Haioni de Paris, a bien v'ou- Comr la ville de Paris a servi la pro-
lu se faire notre Représentant officiel à cc se d'un certain chroniqueur ad majorern
Congrès. C'est un avantage limîaenulse qui gYloriamn de notre administration munici-
va nous permettre de publier, un compte- t pale,nous nous occuiperons, tout d'aborud,
rendu de cette réunion de savants. Ce! de ce même Paris. AIinsi nous p)ublierons
congrrès ne mai ra pas de jeter b--dans ce journal les principales dispositi-
coup de lumière surl'hygi('-ie moderne. esons du règlement relatif à son assainisse-

Déèjà nous sommes eii possession de i nient.Tout le monde pourra se convaincre
bulletins officiels du Congrès et de la très jque le Conseil municipal du Paris dêrploie
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beaucoup d'empressement pour assurer le sous ses Soins, dans les limites de la Cité,

bil-ètie et le i)roerL, matériel de la Capi. un mala(e atteint de variole, des fiévres

* * Te viens veus demander un peu d'es-

vOLONTE MUNICIPALE. - " Attendu Pace, dans votre estimable ournal, pour

que le conseil de la Cité a déclaré, suivant y exposer à vos lecteurs une question
la loi, par résolution passée à la réunion technique qui ne semble comprise que
du 12 septembre dernier, que les dispo- par le très-petit nombre.
sitions du Statut 21 Vic.,chap. 24, seront je n'ai pas la prétention de vous servir
maintenant en vigueur dans la Cité de du neuf, " car il n'y a rien de nouveau
Mojntréal, le public est ici notifié que sous le soleil" (1), je n'aurai donc à vous
tous les enfants arrivés à l'âge de trois offrir que du " réchauffé," qui, je l'espère,
mois doivent être vaccinés sans retard remplacera avantageusement le fameux
à défaut de quoi, les parents, gardiens, "Sewer-gas," dont tout le monde parle,

ou tuteurs de ces enfants sont passibles et qu'il a pour but d'exclure de nos mai-
de la pénalité fixée par le dit Statut." sons.

L'opinion publique est aujourd'hui Jos HAVNES.

parfaitement arrêtée sur l'efficacité de la UNE (UESTloN

vaccination pour préserver de la variole. iecl'égu p ui
C'et purqoi ouscroonsinuilecesisoler la maison de l'égout public ? ou

C'est pourquoi nous croyons inutile ces bien, faut-il se résigner, comme par le
moyens de rieur. Dotons la prov e pass, à construire nos maisons en vue
d'ueiit t vaccin e, distribuons de ventiler par le " tuyau de chute," (ce
gratuitement e lymphe vaccinale a tous qui ne comporte pas toujours un grave
les membres de la pofession médicale et danger), les lavabos, les baignoires, le

cabinets d'aisances, les cuves à laver les

*s urnoirs, etc., etc., [ce qui est toujours

LES MALADIES CONTAGIEUSES. - Le très dangereux] l'égodt public 7

Conseil d'Hygiène de Montréal a résolu Y a-t il un danger réel? car il est évi-

de faire observer l'article du règlement dent qu'avant de prescrire un reméde, il

No. 105. " Sec. 37.-Tout médecin qui a faut d'abord prouver l'existence du mal.

tale de France. Conséquemment les ché
r-es illusinns de M. X. sur les fosses fixes,
etc., vont s'évaporer et être livrées inr

pitoyablement en pature aux pires mi

crobes pour faire place à quelque chose

de phus conforme aux progrès sanitaires

d'aujourd'hui.
Enfin, nous ferons observer à ceux qui

nous lisent et à ceux qui nou, nt déjà
servir l'épithéte de " pessimiste " que

nous ne faisons, en toutes circonstances,
qu'écouter la voix de l'hygiène qui ne

transgresse jamais quand il s'agit de la
santé publique.

typhoïdes, de la diphtérie, ou d'une autre

maladie dangereuse ou pestilen tielle, doit,

dans les 24 heures, en faire rapport au

Bureau de Santé, avec le nom d: dit n-

lade, la rue et le numéro de la maisor, où

tel malade est soigné. "
C'est une mesure d':ntérêt publique

devant laquelle nous nous inclinons.

Dr J. 1. DESRoCHES.

M. le Directeur du Journal a"H;giVne

Popdaire, etc., etc.

Cher Monsieur,
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Voyons d'abord ce qui se passe dans hiver, car en cas de fuite, l'air vicié qui
l'égout, puis ayant constaté l'existence pénètre dans la maison, laquelle est plus
du mal, nous indiquerons le remède. chaude que l'égout, l'air vicié, disons-

Prenons le cas d'un jour d'été; nous nous, se déverse dans un niiiieu plein
avons les températures suivantes : d'air, relativement pur, car à cette saison
Dans l'air extérieur et par suite les fenêtres sont presque constamment

de la maison................... 800 Fah.; ouvertes.
Dans l'égout.................... 70 En hiver, toutes les fenètres sont her-
Soit une différence, en faveur métiquement fermées et calfeutrées, la

de la maison [tuyau de chu- différence de température est considéra-
tel de............i10 Ieet parsuite la vitesse du courant.
Or on peut prouver que cette faible

différence de température suffit pour créer
un courant d'air vicié, venant de l'égout
et debouchant dans le tuyau de chute,
animé d'une vitesse théorique Mlax. de:

6'.3" x par seconde, soit 4ý milles à Pheure.

Prenons maintenant le cats d'une jour-
née d'hiver; nous avons les températures
suivantes :
A l'extérieur...........[-] 200 Fah.
Dans la maison [au moins 10o

peut-être 80o............... .... 0o
Dans l'égout...................... 32o "

Soit une différence de [entre la
maison et l'égout]............. 38o "

Cette différence de température suffit
pour provoquer la naissance d'un cou-
rant analogue au précédent, mais plusj
rapide, car ici la vitesse est de
1'.2/1o par seconde, soit S'-3/10 milles à l'heure.

Nous avons donc dans l'un et l'autre
cas un courant d'air vicié qui s'écoulera
par le tuyau de chute, [s'il est ventilé],
dans l'air extérieur. Ajoutons qu'en
pratique la vitesse n'est pas aussi grande
que celle que nous avons trouvée par le
calcul, et cela à cause des coudes que
fait le tuyau de chute, pour cette raison
la vitesse devient: -
En été 50 % de 4,25 milles = 2.125 mIs à Phr.

En hiver 50 % " S.33 " = 4.16 c " "

En été le danger est moindre qu'en

dans le tuyau de chute, est plus grande.
En outre -le tuyau de chute lui-même

est généralement plus froid que l'atmos-
phère de la pièce qu'il occupe, de sorte
que s'il y a des solutions de continuité,
l'air vicié se précipite dans la maison où
l'air est déjà contaminé par la respira-
tion, la combustion, l'éclairage, etc., etc.,
ajoutez à cela un " pavillon " [tuyau de
chute] cbstrué par la neige.

Le mal est donc réel; voyons mainte-
nant le remède.

Le remède tout indiqué est évidem-
ment la suppression de la cause : -c'est-
à-dire la ventilation de l'égout. Mais,
malheureusement, ce remède n'est pas
de notre ressort, car il entraînerait des
dépenses cohsidérables qu'une ville riche
et intelligente seule, peut se permettre,
Nous nous contenterons de mentionner
le fait pour mémoire.

Le remède consiste donc dans la sépc.-
ration de la maison de l'égout. Il y a
deux conditions à remplir:

1o. Il faut que les eaux souillées, etc.
puissent s'écouler librement :

2o. Il ne faut pas que l'air vicié de
l'égout puisse entrer dans le tuyau de
chute.

Ces deux conditions sont satisfaites en
adoptant l'un des deux siphons des figu-
res 2 et 3.

La figure 2 est une coupe d'un demi-
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siphon en S, il est en grès vernissé et rieur pour cela il faut nécessairement que
muni d'un ou deux évents; on le place ce tuyau débouche au dessus du toit.
à l'extérieur :-entre l'égout et le mur de C'est donc avec raison qu'on ventile le
façade. tuyau de chute.

La figure 3 est aussi une coupe d'un On voit par ce qui précède que les lois
demi-siphon, "l running-trap," en fonte; il 1 municipales, sur la salubrité, sont ration-
est pourvu d'un u, -chon en cuivre per- nelles et je ne saurais laisser échapper
mettant la visite et le nettoyage ou le dis l'occasion, de féliciter le chef du Bureau
pose à l'intérieur comme dans la fig. 1. de Santé sur les résultats remarquables

Enfin la fig. 1 est une vue d'ensemble. qu'il a obtenus jusqu'à présent et cela en
Dans ce dessin AAA. est le tuyau de dépit de l'apathie, je devrais dire de l'i-
chute ; on remarquera qu'il est visible et nertie, de la plupart des citoyens qui s'i-
accessible dans toute sa longueur, de naginent que tout doit venir du Bureau
cette façon la surveillance en est beau- de Santé.
coup plus facile ; r. est un branchement l'ai l'honneur d'étrc, cher Monsieur,
oblique, on l'utilise pour des fins de ven- Votre Obt. Serviteur,
tilation ; a. est un bouchon en laiton Jos. {AYNES,

permettant la visite et le nettoyage ; b. est No. 162 Rue St. Jacques.
un compensateur de tassement, qui per-
met à la maison de se tasser-travailler-
sans broyer les drains en grès. distingué Collaborateur, sous le titre de

es dispositifs des figs. 2 et 3 inter-juste-Tesdisosiifsdesfig. 2et iner-ment confirmer ce que nous avons, à diver-
ceptent la communication, en retenant q
une partie des eaux souillées, qu'ils peu- s e s dans ce jourlusr-
vent perdre, par évaporation, ce qui peut flexions sur le Bureau de Santé et l'assai-
arriver lorsqu'une maison est fermée pen-
dant plusieurs mois, dans ce cas il faiit s
remplacer l'eau par un liquide qui ne s'é- cie ce journal. DR. D.
vapore que difficilement.

Le même phénomène peut se produire CHRONIQUE DE L'HYGIENE
dans les siphons d'éviers, etc., etc.

Ce remède ne sera à l'abri de toute e U E
critique que lorsque l'égout sera ventilé, Une nouvelle société d'on'gne.nt
car jusque là, l'air vicie restera emmaga- des vinýs jbliîtré. sur. iéconomiie-L'acide
siné dans l'égout en attendant qu'il puisse salycil pue dans les alients.- ongris
S 'échapper par les puisarts "lancien no- dejrotection de la sremitée enfance.-
déle" qui jouent le rôle de "nsoupapes." Le vinaigre cnzme désiVectant.-Le pr.

Supposons que les puisarts soient re- Pagliani, Directeur de la Santé ubli-

couverts par une é:aisse couche de glace que en Italie. -Le véétarisme. -D vê-

etde neige, l'air vicié est confiné dans te;i;t.-Le surmenage ditdlectuel.-L'é-
l'égout et pour peu que le niveau de clairage électrique. - L'hosyice marin
l'eau baiïse dans le siphon il y aura fuite Iwrtado Jcinze.-i'exositioni duBgiéne
dans ,e tuyau de chute, lequel devra J'de Boulogne-sur-d'ête.-Le concours de la

Ncoulçr immédiatement cet air à l'exté- Sociéte espagnole d tuygi ee.-Uno
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veau journal d'lHygiène.--Les vêlements
à la Société médicale suédoise.-La re- Pendant le mois d'août dernier, s'est
vue de morale progressive.-La questio tenu à Cadix un congrès de protection
des mineures; les maladies vénériennes de la première enfance. Il a été organisé
en Danemark. sous l'initiative de Dona Patrocinio de

Un comité d'initiative composé des Biedma. Nous ignorons encore les voux
Drs. Polak, Szokalski, Zalewski, Gro- émis par ce congrès, mais comptant dans
towski, etc., vient de fonder à Varsovie son sein des membres aussi savants que
une société d'Hygiène sous le nom de notre ami le Dr. Don Benito Avilès, nous
" Les amis de la S:nté." A Varsovie, les ne doutons point qu'il ait fait euvre utile
hygi6nistes sont nombreux et de haute et saine.-(La H1-iène).
valeur. Leur société ne peut que devenir
florissante, et est appelée à rendre d'im-
minents services à la population. D'après les expériences d'Engelmann

L'exposition d'Hygiène, qui a eu lieu de Breusnach, le vinaigre peut, commeieu 
ecette année à Varsovie, a pleinement ré- désinfectant, remplacer avantageusement

U~i ' c~i l t tiL dLL.L 'en f ire une- A le phénol Cie n'est pas le meilleur mi-
uss> ; auss esa ques on ahno . e netalmilur i
nouvelle, d'avril à juin 1888, dans la ca- crobicide, mais il a l'avantage de coûter
pitale même de la Russie, à St. Peters- i peu et d'être très commun. Dans toutes
bourg.-(Sanitary Reçord). les familles, en effet, on trouve du vinai-

gre.-[Revista de Medicina y cirurjia
M. Marty a observé que l'usage du fractécas.)

vin plâtré produisait, une heure après le *

repas, des douleurs à l'épigastre, des Le Dr. Luigi Pagliani, éminent profes-

crampes, une sécheresse de la gorge, un seur d'Hygiène à Turin, a été chargé par
peu de colique, selle demi liquide. ~ le ministère italien d'organiser une direc-

Le vin contenait 3 gr. 860 de sulfate tion générale de la santé publique. Nul
neutre de pot.asse par litre. Le Dr. Marty doute que ce savant hygiéniste n'organise
a conclu, avec raison, de ces observations ce service de la manière la plus satisfai-
que l'usage du plâtrage des vins devrait I sante, sa compétence, son grand s.ý.voir,
être abandonné. -,Revue internationale nous en font un sûr garant. Nos félici-
des Sciences dces)tations au Pr. Pagliani et au ministère

* * italien qui a su faire un si bon choix.
Il ressort des recherches du Dr. Michail En France, nous ater.dons toujours

Papoff de Kharkoff que l'acide salycilique une direction de la santé. Attendrons-
pris quotidiennement en très petites do- nous encore longtemps? C'est à crain-
ses altère les fonctions de l'organisme et dre.
que, par con.,équent, il doit être prohibé
de tous les aiments.

Dans le bières, l'auteur a toujours M. Réné Caillé se livre dans le Lotus (1)

trouvé cet acide, et dans les vins, sur - (I)LOtur.-Revue mensuelle des hautes tudes
échantillons analysés, quatre -dont un théolophiques sous l'inspiration de Mme P. H.
français en contcait.-(Sanitary Re- blavatbky-15 francs par an-G. Carré, édi-

cord). teur, 112 Boulevard St. Germain, Paris.

-
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à un véritable dythirambe sur le végeta-
risme. Se plaçant au point de vue hy-
giénique social et sentimental, il écrit :
" Avec l'alimentation végétarienne, les
sens deviennent plus délicats, la beauté
pis noble, les maladies disparaissent, le
sens moral s'améliore, les idées devien-
nent plus pures, plus nobles, plus élevées,

' 
'1~

le Dr. G. Minot conclut à l'emploi du
tricot de laine blanche connu en Frane-
sous le nom de Jersey.

* *
Le surmenage intellectuel avait enfin

attiré l'attention de l'Académie de méde-
cine qui a consacré un grand nombre de
ses séances à la discussion de cette im-

lintelligence plus claire et plus sou portante question. Notre chère Société
C'est petit-être, c'est même certainement française d'Hygiéne avait pris déjà leF
un peu exagéré. e 

M. Caillié a beaucoup plus raison reant(de Torappul sr ce su-

quand il réclame un ministère de l'hy- une éde for a p ar ses -

giène,et l'enseignement de l'hygiène dans sns.
les écoles et lycées. sos

les cols etlyces.A la suite de la discussion de l'Acadé-

** * mie, discussion où nous avons entendu
Le Dr. George Minot publie dans la MM. Peter, Gautier, Feréol, Trélat, La.

Revue internatiouale des Sciences Médil- gneau, etc., etc., les conclusions suivan-
cales, une longue étude sur le vêtement tes ont eté émises; elles sont conçues
considéré au point de vue de l'Hygiène. ans le même esprit- que celles de la So-

Voici les qualités qu'exige cet éminent ciété française d'Hygiène
hygiéniste des vêtements de dessous CL'Académie appelle l'attention eb

lo. Il ne doit point s'Dpposer à l'év- pouvoirs publics sur la nécessité de Mo-
poration des produits de la perspiration difler, confornément aux lois de l'hygiène
cutanée, de la sueur. et aux exigences du développement phy-

2o. Il doit empêcher le rayonnement sique, les règles qui régissent nos établis-
du calorique, former entre le corps et sements scolaires.
l'air extérieur une couche insolante qui C Eile pense que les nouveaux lycées
s'oppose à l'absorption de la chaleur ex- et collèges pour élèves internes doivent
térieure en été, à l'émission de la chaleur être construits à la campagne, que de
du corps en hiver. larges espaces doivent être réservés pour.

3o. Il doit permettre la libre distribu- les lieux de récréation.
tion de l'électricité sur le corps humain. Ile demande l'accroïbsement des

4o. Il doit amener par des frictions heures de sommeil, la diminution des
légères, une excitation de la peau, une heures consacrées aux travaux intelec-
sorte de massage qui régularise la circu- tuels et la répartition de ce temps sur les
lation. récréations et les exercices physiques.

5o. Il ne doit point être le véhicule de "Elle invie l'administration à se con-
maladies contagieus m-ais, au contraire, former, daîl l'intérieur des établissements
être une barrière entre les causes de ma- notamment en ce qui concerne l'aéra-
ladies microbes ou autres et l'enveloppe tion et l'éclairage à tous les progrès de
cutanée." lhygiène.

Après avoir étudié les vêtements au Il'Académie considère comme une
point de vue de ces différentes qualités, nécessité impérieuse de soumettre tous

frnasI'ygéeaatprsdjle
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les enfants à des exercices quotidiens
d'entraînement gymnastique. Ces exer-
cices devront être proportionnés à leurs
forces et à leur âge, et consisteront no-
taniment en marches, courses, sauts,
mouvements réglés, exercices gymnasti-
ques et militaires, jeux de force, etc."

Ce dernier paragraphe a été ajouté sur
la demande expresse de M. Trélat.

Maintenant, il ne reste plus qu'à sou-
haiter que cette ample discussion amène
au moins un léger résultat pratique. Ce
sera déjà beaucoup.

*,

La petite ville de Bruyères (Vosges)
vient d'être éclairée par l'électricité; la
force motrice, fournie par la rivière Aren-
telle, alimente une centaine de lampes à
incandescence.

A Paris, à l'éeole polytechnique, on a
installé 150 lampes de 16 bougies chacu-
ne. Les élèves ne s'en plaindront pas.
-(Revue internationale dc l'Electricité
et de ses abplications).

Mme Furtado-Heine, qui emploie sa
grande fortune au soulagement des dés-
hérités de ce monde, vient de créer un
hôpital marin pour enfants pauvres. C'est
là une oeuvre philanthropique qui com-
pléte dignement le dispensaire que Mme
Heine a fait construire à Paris.

**

Nous avons reçu une circulaire bien
curieux d'un certain comte de Gourcy
Pagny, consul. Cette circulaire est rela-
tive à une exposition généraic sanitaire
d'Iygiène et (le salubrité publique de
Boulognc-sur-Mer 1887.

Voici le commencement de son pros-
pectus :

" Une Exposition Sanitaire d'Hygiène
"et dc Salubrité Publique, s'ouvrira à

Boulogne-sur-Mer, le 21 septembre
"prochain, au bord de la mer, parc de
"Chàtillon, Château Coligny. Aonsieur
PASTEUR, membre de l'Institut. grand'-

croix de la Legion-d'Bcnneu , a daigné
c en agréer la présidence d'honneur. Un
"aussi illustre patronage lui assure le plus
" brillant succès. Cette exposition se
"propose pour but de mettre en lumière
"les règles à suivre pour la conservation
"de la santé dans les différ-nts âges, et
" surtout dans l'enfance, dans les diffé-

rentes constitutions, les différentes con-
ditions de la vie, les différentes profes-

"sions. Elle comprendra l'économie
"domestique et l'alimentation en géné-

ral."

Cette exposition, sous la présidence
d'honneur de l'illustrissime Pasteur doit
évidemment être sérieuse. Lisons plus
loin le prospectus et nous verrons bien
si c'est sérieux; or nous lisons cette

Cet hospice marin est construit prè, -nrase etonnante :
de Guérande [Loire inférieure], il pourra ies ex. sants,
recevoir une cinquantaine d'enfants. Les C dn e concour o tnu
professeurs de l'Ecole de Médecine de c des récointenses nebou-rontpas rétr-
Nantes ont promis leur cuncours à cette cgradey. Cest-â-dire qu'ils ne peuvent
ceuvre digne des plus grands éloges. "qu'obtenir des récomPenses d'un deg;-é
Mine Furtado-Heine a été, au 14 juillet "élus élevé â celles déjà obtenues par
dernier, décorée de la légion d'honneur d euxa
c'était un honneur que ses réels services Tout commentai.e est inutile.
humanitaires méritaient bien.
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** HI-ouzeau de Rouen, Biambas dAthénes,

La société espagnole d'Hygione amis Carradi d'Italie. Vladan Georgewitch de
1 Serbie. Dunant de Genève. etc Avec

au concours pour 1887 les deux ques- 'SrDat de eve e pec
tios sivates: 1. Hgun dutraailde tels rédacteurs cette revue nieputions suivantes 10. I/y -zn pu

dans la seconde enfance, 2 0. /oyens d'- manquer d'être intéressante. Nous lui

vite- les pernicieux iffets queeprodiseznt souhaitons bonne, longue et prospère

dans l'organisme de la vue les mauvaiscs .
conditions des écoles et les mét/odes i/en*

seineet. 1Notre distingué collègue et ami le Dr.
Les prix consistent pour chaque ques- Eklund nous transmet la traduction

tion en Io diplôme de membre de la So- d'une communication à la Société médi-
ciété, 250 francs et 100 exemplaires du cale Suédoise faite par Mme Caroline
mémoire ; 2o. diplôme de la Société Widerstrôm. Cette communication est
seulement. relative à des vêtements de dessous pour

Les travaux doivent être écrits en es- femmes. L'auteur, constatant que le cou,
pagnol, français, ilalien, portugais et la- les bras et les extrémités inférieures du
tin. Ils sont reçus jusqu'au 30 septem- corps sont insuffisamment couvertes, pro-
bre 1887 au siège de la Société, 22 Mon pose au nom de la Société pour réformer
tèra. Madrid. Ils ne doivent pas dépas- l'habillement, deux sortes de vêtements,
ser 16 pages in So.

Nous conseillons à la Société Espagnole
d'Hygiène de donner le programme de
son concours annuel 6 ou S mois avant,
tandis que ce programme a été reçu par
nous beaucoup trop tard pour qu'il nous
fut possible de concourir, si toutefois
nous en avions eu l'intention.

*,

Le savant chimiste Dr. P. F. Van Ha-
mel Roos, d'Amsterdam, nous a fait par-
venir récemment une circulaire fort im-

portante. Elle nous apprend la naissance

l'un destiné à être mîis immédiatement ci
contact avec la peau, l'autre pardessus
celui-ci, en dessous de la robe.

Le premier couvre tout le corps sauf
la tête, les pieds et les mains. Le vête-
ment de dessus se compose d'une taille
et d'un jupon bifurqué au pantalon large.
Les vêtements s'attachent entre eux par
des boutons ; il n'y a donc aucune cons-
trictions de l'abdomen. Le corset est
supprimé et cependant les seins sont sou-
tenus. Avec de tels vêtements, suivant
l'auteur, les mouvements du corps ne

d'une Revue internationale contre lafalîsi- gV'On el] ien «Unes ; on peut se vêtir et

sification des den-ées almenaircs et des se dévêtir rapidement ; la chaleur est

boissons. Elle paraîtra ou plutôt elle pa- egalement repartie ; Ces vêtements sont
raît à Amsterdam six fois par an Déja égers.
ont promis leur concours MM. les Drs.
A. Iilger d'Erlangan, Kayser de Nu- M. Georges Carré, l'éditeur parisien si
remberg, Kônig de Mûnster, Frankland connu, vient de commencer la publict-
de Londres, Van Fudor de Buda Pest, tion d'une revue qui présente un grard
Soyka de Prague, Belval de Bruxelles intérêt à tous. Le Sociologue, l'hygié-
Depaire de Bruxelles, Baro de Madrid, niste, le médecin, l'homme politique, le
Berthelot, Brouardel, Girard de Paris, légiste, l'administrateur doivent la lire.
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La Revue de M(oira/c progrcssive-tel est sing a consacré
son titre-traite en effet 1o. l'homme et vénériennes. da
la femme dans l'état social, 2o. Droit et noises. D'aprè
législation :i matiére de neurs, 30. dn'ne, il sembil
Prostitution, 4o. Police des mrurs, 5o. de la prostituti
Prphi !axie des maladies spéciales Go. prostituées n'a
(Euvres préventives et de relévement, pagation des n
7o. Mariage, famille, enfants, 8o. Morale, irésultat nous ét

une étude aux maladies
ns l'armée et la flotte da-
s les statistiques qu'il
e que la réglementation
on avec visite médicale des
en rien influé sur la pro-
aladies vénériennes. Ce
onne et jusqu'à nouvelles

90. Education, 10o. Questions économi- peuves nous croyons que pour éviter
ques. Son cadre est large, mais avec les l'expansion de la syphilis, il faut que la
collaborateurs qu'elle a il est certain prostitution soit réglementée, c'est-à-dire
qu'il sera remplî aisément. Citons en que les prostituées soient obligées de
effet Emile de Laveleye, Yves Guyot dé- subir une visite médicale au moins heb-
puté de Paris, Auguste Desmoulins, Louis domadaire.
Fiaux, Dr. Giersing, Dr. P. Ladame, A. Halos.
James Stuart, Dr. Tripier, etc. Tout le Paris, 25 Août 1887.

monde tirera profit de cette revue qui

paraît tous les deux mois. 11)

Dans le premier No. de cette revue que
nous avons sous les yeux, il est plusieurs
études du plus haut intérêt. Citons ci
tre autres celle de M, Yves Guyot sur la
question des mineures. L'auteur p ouve,
chiffres en mains, que la Préfecture de
Police r>scrit des mineures parmi les

prostituées et que quoique ccs faits tom-
bent sous les articles 354, 356, 350 et

334 du code pénal, la magistrature ne

poursuit pas la Préfecture Au contrai-
re elle poursuit la proscenete qui a livré

16 l

L'HYGIÈNE EN EUROPE

A notre époque, l'hygiène occupe le
premier rang parmi les sciences utiles à
l'hommnnî. "C'est par l'hygiéne surtout, a
dit Paul Bert, que la médecine tient une
grande place dans la Société." Aussi tous
les peuples civilisés reconnaissent la
nécessité d'étudier cette science, et de
mettre en pratique ses sages principes.
La preuve en est dans l'énorme succès
que vient de remporter le VIme Congrès
Interzt.aional d'Hygiène de Démographie
à Vienne, en septembre dernier. Plus de
2400 hygiénistes épars dans presque tou-

ues jeunes unlles ue 01 Ge~ 1) U IUS tes les parties du monde,
jeunes à des vieillards ; chose fort cu- à la voix civilisatrice de
rieuse, les hommes qui ont payé pour Il faut donc a cette
posséder ces enfants ne sont pas pour- irrésistible attrait, quel
suivis Il faudrait une réforme de la loi le mot. de profondément
ou plutôt son application intégrale Î p

,-puvi rallier sous un
tous, quelle que soit la position des per- dans une harmonique e
sonnes. mes, des savants enfin d

Dans le même No., le Dr. O. M. Gier- ces nationales, politiqu
pours arrachler aumlieiu

(r)--4S pages in 8-4 francs par n-Georgesour arracher au milieu
Ca.-ré, éditcur, i1 a loulevard St. Germain, ments affaires de la vie
Paris. milliers de personnes, qi

avaient réipondu
l'hygiòne.
science un bien

lue chose, je dis
humanitaire pour

même drapeau,
ntente, des hom-
e toutes les nuan-
es et religieuses,
de ces entraine-

humaine tant de
ui sont aUtant de
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luimières, scientinqueS, et les unir dansF unii mais l'hygiène et la salub rité de la niaiqon
buit commWfun qui est dek travailler a jprý et (le la rue.
ven ir, A~ dîînn uer, a dé' ru ii t ut., lesý -'lo. I)as toutcs 111.1isoils a cou1ýtiluire,>

caulsesý du -ji.,( oiîl rt, de pcIn. , aad il devra yavoir un) cabinetd'a .e r
et de iluirt. d1api temient, par logvetuelit ou par surie

Coinree-osmitnn le dcx ou. -1de trois chamrbres louéesséueemt
ment du ceus hommiiies, ýpQar La plupart très '2 Tuw cabinet d'liaices dex ra Ctrc

plus haut placés dans les science.,.) pou'.r muniii de réservoirs ou d'appareils braîr
la cin de l'vqcî Vous les v'oyez chés. sur la caaiain ireatde
s'interro4er. lis se sont «jamais vuIs, mlais. fournir dan, es cabinets uni- q'uantité de
ils se parlent, ils su Lomiprennient. L'hygi- I>litres 'e au mnium pr pr~î
éne pénètre-t-elle dans une, xille, chez un eut par' jour.
peuple que les hygiénistes dus autre pay ":ok'asis lviedx c cabinelt-s
viennent lui Offrir toute leur sollicitude. d'aisance devra arriver dans les cuvettes
Sans cesse vous les voyez s'inqul(iéte:r des de mianière à formner une chss uf-
conditions> anti-hygiéniques dans les quel- fisamraient vigoureuse. [Les systèmiess

les vit lhomme, réclamer des réformes sa-; d'appareils seront examinés et reçus par
Snitaires, demander à la science ses dernié- le 3erVice d'assainissement de Paris.]

res ressources pour ieux protè cr 11 i "4o. TPote cuvette de cabinet d'ais.ance
hum-ainec des ille.- daxnzýrs de m-i-aladies sura munie d'uni appareil fermni,.nt fermeiý-
qlui l'env'.ironnîent (de toutes parts. ture hydraulique et l)crmail)eI'e:.

P>our une certaine c-lasse d'indiffcrents l.m)o. Il sera placé une inflexion sypholde
ces savants seraient des "j.suicsformant fermecture hydraulique à l'origine
Mais, OfIle111 cesb liti itpu, bolcu\ sieiu ecau desb tuyawm d'au
du noble but (lue poursuit l'homme, sont, mcinagèm'es.
le p)etit nombre, nous m-ie nous occupons, b 1 . Les tuy'aux de deLscente dus eaux
pas i, pluviales seront munis d'obturateurs in-

La tâche que nous entreprenons aujour- jterceltant, toute communication d;recte-
d'hui est considérable, nous nie nous la'avec l'atmosphère. Les tuyauix devron t
dissiniulons pas. Cependant, voulant être; être aérés d'une manière continue.
uitile à notre ville et au pays, nous essaie-; 113, 9, et llb. Diamètre des conduite
rons de l'accomplir dans la mesure de'et tuyaux, leurs dispositions fu~ua Êtî
nos forces. tage et jusqu'au, branchement ; tracé des

Nous vouilons étudier les réformes sa- tuyaux secondaires.
nitaires qui s'opèrent dans un très grand " i . La projection des corps solides
de villes d'Europe et des Etats-Unis. débris de cuisines, de vaisselle, etc., dan,-
Nous corimiençons aujourd'hui par Paris. les conduites d'eaux miénagéres et pluvi-

Voyons d'abord 4- soin r-.ýglemenit rêla- aIes, ainsi qlue dans les cuvettes des calui-
tif à son ass-aiissbemenot qui a eté adopté nets d'aisances est formii-lles interdites.
par le conseil municipal eîi Mars 1887Ï. Il12 o. L'évacuation des m ltlt*éres de vi-

En raiso'n de la longueur de ce docu- dange pourra être faite, soit directemnrt
mienit nous nous bornerons à transcr-ire; à l'égout, soit par tout autre système de
ici les dispositions principales qui, i'igou- icanalisation spéciale acceptée Parti le (3oii
reuserlienlt appliquées, assureronkt désor-, seil municipal.
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1130) 1 Io, 150, 1,30, 17o, 18co. 1!9o* et et sur lesquels sont couchées (les
20)0. D)ispositions, arot' et compt posi- glénisses v.ciitr*,snfr n

tiun) du rvu d't: va'tiatioii dauîs lh:ys totiie(, parLi lu îulIL)ie nombreulx qu~i se
vile d: lécofloneltdircte .1 l'é.ou 1J,.î('s au pavillon (lu la ville de Paris.

inrt atiu ; ~des o~ 1(Illthniue 'ut L.XILI MA'IERN'EV.-:I dont .Milte
branchementd(1it ieur d Oujîîîî B'~<t~ est l'habile dliretrice. Il y

aýe lintriu dee V1llectiîîî dlàruait"

uge 'asns rvf qui ol atltan4ý2lo 22o et 23o. D lais accord s au e l quil roytin n aJie 'tentI1rop)rié'tairos potur se miettrce n règh-. (les5 visiteuirs. Les dueaïx<es JIo
"21c). Vxeacsque lts 1)rolretairecs nlais, dles Lapons sont. suirtouit reiali-

paieront pour cuag t eoitre:ýiei des queés, ainsi que les (sèe le j;;pP(S (,il,

égouts ou des conduitus slpéciý,ees apre-s 1)();. vi.doyces aui Cauicase pour éloi-
supp>ressioni de fus-ses fixes, (tatxe dý WO .,lier l'urine du co rps dles enfatil.s ut les
francs p.ar tuyaut de chute.) euui>tcler (le souiller leur couuche.

Sur la proposition (le MN. Vaillant l'ar- L~îîu RVILUE oit
ticle 6 est ainsi rédigé pi ilanthiropiquei dont le but est de

L'év-acuation à l'égout, oti par l'égout, idonner des layettes aux enifanrts pall-
des vidanges et toutes autres iiiitiùres, vres, a, (lle aussi, sun expositioni fort
ainsi que leur écouilteent jusqu'u bien installée, gr;Leu aux soins de Mmie
chamips d'épuration, seront é'tablis de LAVOx'i; sa dir'ectrice. 01n y rmr
telle sorte (lue let séjour ou travail d&.us toutes sortes de li;s on

l'égfout nie puisse constituer pour11 les élégainsmasold.
bresacn ot d êeo edn Mais quel est ce b>ruit monotone et

"égulic' (lui frappe l'ereille, commernn( la
ger. ->ultte dl'eau qui tombe de la -outtière,

(â suz'rc.après* l'orage ? N'avez-vous Pas recon-
l)u.~ ~ ~ ï j.I 11ec I, n l'exposition de la maison Boulet &

Cie... dont le filtreU4meial(g-
- ièae asler)semblle narguer les mi-

EXPsITONI-xu;wNrý DE LLN- crohies que le, manque d'eau de sourc
FANCL AU P'AVIILLON 1)]Ï oblg l'administration à nous distri-

LA VILLIýl;. DEl PARis. bîier umonentané"ment avec l'eau dlu
[CII Ml>SELISIES.]seinec, ce véhicule dec lita~'r ty-

_____fphioïde.

LNL I sE LI.xPo~ 11 N 1> un î)eu pfi]iý loin lhu inlagnîlique
virieaxglacesz attire.-e

(suite.) promneneurs ; c'est lepstoide Mme,

Le Dr. Struî-bel) imédeuiîu maitor de Vve Boýýsé, qlui présentci, dans dles o.

l'armée friançaise, exî.b)OSe toute 1111e s<f, *l/''" f. (/~5j)~ a se
rie de Itd., et pb-Mr àec. n, des une autre préparation à 'base de sion

]mlnmle'~ ~"pi'tir'sde a "J,(* ; ,q(u'elle at surnoimmée 1,mg.ie Pour"
~iwe.Le ijMi ls P$ <li f3~ 'tliCemieux désigner son but et la farcon

dans les instittuts vaccinlauix tllcyr!:dont elle doit étre employée. -mn-
étagestionnons aussi esexcellenlts5 -'avonsi

(i; Suite vuir page 71 de ce jeurnal. 'dont J1éloge n'esýt plus àfaire.



96 Journal d'Hygine Po}lpaire.

Tout à cô'té nous apercevons une vi- port entre le poids de l'enfant et le
trine artistique décorée avec beaucoup poids moyen. C'est un renseip.nent
de goût, qui renferme les proOuits de précieux pour les mères.
\. Grinaud, Nous n'insisterns pas Notre éminent confrère a eu l'excel-
sur ces préparation1, lgás ou éiàci lente idée de faire établir des feilles
ens/álhjue, destinés à combattre l'in- e pceaye sur lesquelles cette moyenne
continence d'urine chez les enfants. est reportée et qui donne la courbe de
Les lecteurs de ce journal sont édifiés l'enfant.
sa leurs propriétés qui ont été décrites Ce pèse-Ibéé a déjà été l'objet de rap-
dans un d,s numéros précédents. ports favorables, et il a été adopté pour

Ne nous éloignons pas de cette ins- le service de la protection du premier
tallation sans jeter un coup d'oeil sur âge dans le département de Seine-et-
l'étalage de MM. Brown et Polson qui Marne. Nous ne saurions trop recoin-
exposent la iondamine, bien connue mander à nos lectrices de se servir
aussi des lecteurs de ce journal. Cette d'un pèse-bébé.
préparation, qui renferme tous les prin- Derrière nous, nous apercevons lescipes alimentaires du maïs indien dout eièr nos nous apevos les
elle est extraite, constitue un des meil- petits flacons contenant un de nos plus
leurs aliments que les médecins puis- anciens poduits, le etDe -

sent recommander pour préparer len- I tre les ge ues des is sotives
fant au sevrage, et lui servir de nour- -i
rituredepuis si longtemps que les plus incré-

mis de lui faire prendre des aliments
plus substantiels. Utilisée dans les que attention. Mais ne nous attardons
potages et pour la confection des bis- pas trop ; le sifflet de la machine aver-

poae etpu acnecindsbs tit les visiteurs que dans cinq minutescuits, elle n'est pas moins utile au la lumière s'éteindra et que les portesvieillard par ses propriétés nutritives la lu m esteidr se qe sortes
et sa facilité de digestion. seront fermées. Toutefois, ne sortons

Notre confrère Schulthess, de Zu- pas du Pavillon saus nous arrêter un
/J-instant devant la vitrine de Mme Vverich, a participé à uotre exposition en saret, qui présente son excellent &&n-envoyant son simple et igénieux pèse- Lcer fort goûté à

bébé. Il se compose d'un plateau et -
d'un féau. Un poids mobile se dé- vai Ce vin généreux, qui convient

si bien à la préparation du quinquina,
place sur le fléau qui porte des divi- et dont la prprtioniqumqun... et dont les propriétes tomiques font uinsions ; le déplacement du poids mdi- pcieux adjuvent du repas est déj,
que ce que lîàse l'enfant. C'est un ap- précient conu ra s qa

.aei . .afi e otex e rp suffisamment connu. Ajoutons que
pareil à la fois peu coûteux, peu fragile s'il est bien indiqué comme reconsti-

tuant dans la seconde enfance, il n'estLe Dr. Sutils expose, lui aussi, un pas moins merveilleux pour les conva-
pè~e-bébé de petit volume et assez léger pascens.ID lescents, pour les personnes affaibhies'pour être porté facilement à la main et et les vieillards,-Le Petit Médecin.au besoin dans la poche. Sur le pèse-
bébé en face du poids réel, le Dr, Su-
tils a fait graver le poids moyen des (A suivre.) Dr. JEAN Liv.
enfants de 0 à 2 ans, mois par mois.
Cette moyenne a été trouvée à la suite
de milliers de pesages. De cette façon
on voit, dès le premier pesage, le rap-


